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Question du jour: Peut-on trop produire? 

' Voilà une question que l'on peut poser aujour­
d'hui, parce que la multiplication des machines a 
décuplé et parfois centuplé la production. 

A diverses reprises elle a été posée dans les co­
lonnes de la Fédération Horlogère. Cela parce que 
les capitaux investis — pour parler comme les 
banquiers — dans les entreprises horlogères rappor­
tent peu ou rien. 

Quand les capitaux ne rendent pas, on dit qu'il 
y a crise.. 

E t naturellement on cherche des remèdes. 
Produire moins et vendre plus cher est celui 

qui se présentera naturellement à l'idée des méde­
cins économistes. 

Produire moins, c'est facile à dire. Encore assez 
facile à faire. On flanque à la porte une partie de 
son personnel, quitte à le reprendre, si l'on peut, 
en des jours meilleurs. Nécessité n'a pas de loi. 
Mais vendre plus cher, c'est autre chose. D'abord 
pour vendre plus cher, il faut que le client consente 
à payer davantage. Ensuite, que tous les fabricants 
soient d'accord pour augmenter les tarifs. S'il y 
en a qui flanchent, ils draineront naturellement à eux 
les acheteurs mécontents de l'augmentation. Ils se­
ront, il est vrai, traités de marrons et de galeux 
par les autres. Mais ils s'en moqueront, si leur 
marchandise s'écoule et si l'argent rentre. E t ils 
répondront narquoisement aux objurgations: Que 
voulez-vous, c'est la concurrence. Faites comme moi. 

Pour mon compte personnel, je crois que nous ne 
sommes pas près du jour où l'accord pourra se 
faire entre les sept à huit cents fabricants suisses, 
pas plus qu'entre les trois ou quatre cents fabri­
cants français pour décréter la création d'une sorte 
de grand barrage régulateur, destiné à ne laisser 
en chaque période, écouler que juste la proportion 
nécessaire de chronomètres, de demi-chronomètres, 
de sous-chronomètres et de montres quelconques, 
pour assurer la rémunération à 5 ou à 6 pour 
100 des 100 millions de fr. suisses ou français 
engagés dans les usines d'horlogerie. 

Il faut donc trouver autre chose. 

* ** 
Ma lais quoi ! 
Le papa Ford vient justement de publier un 

second bouquin dans lequel il a semé des quantités 
d'observations intéressantes. Ce bouquin est intitulé 
« Aujourd'hui et Demain ». Il a paru chez Pavot, 
éditeur à la fois suisse et français, par conséquent 
tout qualifié. Ford d'ailleurs a eu un moment 
d'hésitation, lorsque vint pour lui 1 heure de s'orien­
ter dans l'industrie. Il hésita entre la montre et 
l'auto. 

Le principe fondamental de Ford est justement 
le contraire de celui dont je viens de dire deux 
mots: // faut produire toujours plus et toujours 
meilleur marché. 

Depuis qu'il fait des voitures, le grand construc­
teur pacifiste américain s'ingénie à illustrer ce 
principe par des chiffres. Des chiffres impression­
nants. 

Seulement, dans la phrase lapidaire citée tout à 
l'heure, il y a un mot qui est sous-entendu, mais 
qui doit être parfaitement entendu, c'est l'adverbe 
Bien, après Plus! 

Cela signifie que l'augmentation de la production 
ne doit jamais se faire au détriment de la qualité. 
Celle-ci doit au contraire chercher à s'améliorer 
par tous les moyens possibles. 

* • ** 

J'entends parfaitement ce qu'on répond. 
Ford est une exception. 
Ce qu'il a fait et fait encore, il l'a fait et le 

fait parce qu'il est seul. Il est tout puissant. Dans 
l'horlogerie, ce n'est pas la même chose. Nous 
sommes trop et il ne peut y avoir unité de direction. 

Permettez-moi de vous arrrêter ici, car vous 
venez, mon cher interrupteur, de mettre le doigt sur 
la plaie. 

Vous êtes trop. 
C'est parfaitement exact. 
Vous n'aurez jamais d'unité de direction. 
C'est encore exact. 
Alors, que faire? Le mal est-il incurable? 
Si oui, je vous conseille de ne pas trop attendre 

pour changer de métier et fermer votre usine ou 
la vendre. 

Au fait, ce ne serait peut-être pas ce que vous 
auriez d e plus mal à faire, puisque votre métier ne 
rapporte pas de dividende à son capital! 

E t alors, automatiquement, vous contribueriez à 
l'établissement du Fordisme dans l'industrie! 

Le Fordisme, c est ce que je résumais tout à 
l'heure dans la phrase courte, en laquelle se résume 
la théorie du grand constructeur d autos, qui en 
somme n'a pas inventé le fil à couper le beurre, 
mais s'est borné à appliquer judicieusement la 
grande règle du « moindre effort en vue du meilleur 
résultat », règle vieille comme le monde industriel 
lui-même. 

Notez que le Fordisme de Ford n'empêche pas 
l'existence à côté de ses quatre-vingt usines, des 
200,000 ouvriers qu'il occupe directement et des 
400,000 auxquels il fournit indirectement du tra­
vail, d'autres usines d'autos qui font aussi de 
bonnes affaires. II en est de l'automobile d'ailleurs 
comme de l'électricité qui, aux Etats-Unis, compte 
plusieurs sociétés formidables. 

* ** 

Ford dit ceci: Le but du patron doit être de 
donner à son personnel du salaire, le plus de sa­
laire possible en échange du plus de travail possible, 
du travail le moins pénible possible. 

On voit le rôle que doit tenir dans cette con­
ception le développement du machinisme automa­
tique. 

De fait, parallèlement à ses 200,000 employés ou 
ouvriers, Ford occupe et utilise 45,000 • machines. 

Il augmente ses salaires, ses machines. A chaque 
augmentation correspond une diminution du prix 
de revient et de vente des produits. Puis une aug­
mentation du chiffre des ventes. E t une augmen­
tation du rendement de l'affaire. 

Disons en passant que, pour Ford, le patron est 
un salarié de l'entreprise comme n'importe quel 
membre du personnel. Son activité est rétribuée 
par une part plus ou moins importante des béné­
fices, le reste devant servir au développement de 
l'affaire. Un patron qui ne sait pas conduire une 
affaire doit remiser comme un fénéant ou un 
cheval fourbu ! 

Voilà vingt ans que Ford marche d'après ee 
principe. 

Son succès ininterrompu donne quelque valeur. à 
ses conseils. ,ibiù 

* 
** 

Parmi lesdits conseils, il en est un qui mérite 
d'être retenu par tous les industriels, chronométriers 
ou autres. Il concerne le rôle des banques dans 
l'industrie. 

Jamais de banquier dans une affaire. 
Aux Etats-Unis, toutes les Compagnies de che­

mins de fer ont fait faillite au moins une fois, parce 
qu'elles ont vécu sous la domination des banquiers. 

Qu'est-ce qu'un banquier? , ;.;. 
C'est un monsieur qui fait fructifier de l'argent 

afin de pouvoir servir des intérêts et des bénéfices 
à des actionnaires. • - ••--• 

Ces intérêts, ces bénéfices doivent être immédiats. 
Donc le banquier a la vue courte. Elle ne dépassé 

pas un exercice ou deux. ; ^ 
L'industriel doit avoir la vue longue. '•...,'.ci-. 
Le banquier peut rendre service à l'industriel-en 

conservant son argent de service courant, entre les 
périodes auxquelles l'industriel en a besoin, Un 
point, c'est tout. Il faut à l'industriel cinquante 
millions pour faire face à ses échéances normales 
et à ses paies. Le banquier, dans l'intervalle, tire 
le meilleur parti possible de ces 50 millions, à vue. 
C'est tout. Bonjour, bonsoir. Rien à voir dans l'ad­
ministration de l'affaire. Le banquier est un em­
ployé accessoire de l'industriel. 

Est-ce ça qu'on fait habituellement? 
Ne répondez pas tous à la foi, hein? 

* ** 

To be or not to be. 
Etre ou ne pas être. 
Mourir ou prospérer. 

C'est entre ces alternatives que semble osciller 
l'industrie horlogère. 

Or, il importe qu'elle vive et prospère. 
Et pour cela, il faudrait la débarrasser de ce 

qui la gêne. 
C'est un arbre qui a trop de branches. E t quand 

un arbre a trop de branches, ces branches sont 
mal nourries. Elles sèchent. 

Les branches sèches, il faut les couper pour 
redonner de la vigueur au tronc anémié. 
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Allez et laites de même, dirais-je volontiers aux 
fabricants, si j'avais qualité pour leur dire quelque 
chose. 

L e conseil vaudrait des deux côtés du Jura. 
Mais je perdrais évidemment mon temps à le 

donner. 
Aussi bien, je le garde. 
E t longtemps encore, si Dieu me prête vie, j'en­

tendrai des lamentations sur les crises, et des 
discussions interminables sur la possibilité de faire 
vivre fraternellement dans le même étang les bro­
chets et les goujons, sur les droits de douane, les 
contingents, la concurrence loyale et déloyale! Ce­
pendant qu'on pourrait encore vendre cinquante 
millions de montres par an de plus qu'on n'en 
vend et remplacer la camelote qui fait de 60 à 
300 minutes d'écart par jour, par de braves et 
honnêtes machines donnant un bon temps moyen! 

E t je me consolerai en répétant de temps à 
autre, tel Cassandre: Vous êtes trop! 

Leopold Reverchon. 

L'arf. 37 du statut des fonctionnaires 

On nous écrit des milieux industriels et commer­
çants : 

La votation du Conseil national sur l'article 37 
du statut des fonctionnaires fédéraux, a eu lieu 
mercredi 29 septembre. Elle s'est terminée par une 
décision qui est une véritable déception pour tous 
ceux qui ont intérêt à l'assainissement de nos fi­
nances publiques, et, tout particulièrement, pour le 
commerce et l'industrie. . L'article 37, on le sait, 
est celui qui fixe l'échelle des traitements de nos 
fonctionnaires fédéraux. Diverses propositions étaient 
en présence, notamment celle du Conseil fédéral qui 
prévoyait une échelle modérée, tout en conservant 
à nos fonctionnaires une situation privilégiée. Il y 
avait ensuite la solution proposée par le Conseil des 
Etats, relevant les taux prévus par l'échelle du 
Conseil fédéral et enfin, la proposition « Oraf » qui 
présentait ' une échelle plus élevée encore. Entre 
l'échelle du Conseil des Etats et celle de la pro­
position Graf, on pouvait constater une différence re­
présentant la somme coquette de fr. 106 millions 
pour 17 ans. 

C'est à la proposition Graf — la plus onéreuse 
— que notre Conseil national s'est rallié par 108 
voix contre 75, malgré les interventions claires au­
tant qu'énergiques de MM. les conseillers fédéraux 
Haab et Musy, qui démontrèrent, chiffres à l'appui, 
la portée financière exceptionnellement grave que 
pouvait entraîner une telle décision. Ce vote, certes, 
est extrêmement regrettable. Il s'explique par le 
fait que de nombreux députés bourgeois ont cédé à la 
surenchère électorale et ont voté avec la gauche dans 
l'espoir — vain à notre avis — de glaner quelques 
voix dans les milieux de fonctionnaires. Ce vote, la 
majorité de notre Conseil national l'a donné, bien 
que i nos députés aient été renseignés à diverses re­
prises, sur la. gravité de la question. Ils y ont 
été rendus attentifs, non seulement par les exposés 
des ché/s des Départements fédéraux, mais encore 
par les rapports du • Conseil fédéral, par la presse, 
et, entre autres, par un mémoire très circonstancié, 
adressé < à chacun de nos parlementaires par nos 
grandes associations nationales: l'Union centrale des 
Associations . patronales suisses, l'Union suisse des 
Arts; et métiers et le Vorort suisse du commerce 
et de l'industrie. , 

Nous ne voulons pas épiloguer bien longuement 
sur cette regrettable, attitude de la majorité de nos 
parlementaires. Elle crée au pays, et plus spéciale­
ment au commerce et à l'industrie, une situation 
très difficile. 

Nous tenons toutefois à relever ici quelques-unes 
des conséquences que la décision du Conseil national 
aura fatalement. 

Le commerce et l'industrie gémissent littéralement 
sous le fardeau des tarifs quasi prohibitifs de nos 
services publics. L'échelle élaborée par le Conseil 
fédéral permettait de réaliser des économies impor­
tantes, qui, à la suite du vote du Conseil national, 
sonnt renvoyées aux calendes grecques! Par consé­
quent, les réductions de tarifs que l'on faisait miroi­
ter devant nos yeux, nous devons y renoncer pour 
de longues années! La Suisse, dans ce domaine 
comme dans d'autres, continuera à jouir du discutable , 
privilège d'être le pays le plus cher d'Europe. 

Le Conseil fédéral, en insistant en faveur de la 
solution la moins onéreuse de la question de l'é- ' 
chelle des traitements, a certes fait preuve de 

courage et d'énergie, car il avait contre lui le 
gros de l'armée des fonctionnaires fédéraux. Notre 
Parlement aurait dû le soutenir et accepter purement 
et simplement la solution proposée par le gouverne-
Or, c'est précisément le contraire qu'il a fait, attei­
gnant le prestige du Conseil fédéral chez ses subor­
donnés et risquant ainsi d'affaiblir la discipline 
dont les chefs de Département ont besoin pour 
faire régner l'ordre dans leur dicastère. Comment 
voulons-nous, d'autre part, que notre gouvernement 
ait, à l'avenir, le courage de prendre l'initiative de 
nouvelles économies, après cet échec immérité? 

N'oublions pas, d'autre part, que le vote du Con­
seil national accroît la puissance du personnel et 
surtout de son syndicat, l'Union federative. Cette 
Union constitue véritablement un Etat dans l'Etat; 
elle n'hésite pas à tenir tête au gouvernement et à 
chercher à faire passer les solutions les plus extra­
vagantes, au grand dam du principe de l'autorité 
et de nos finances publiques. 

Les fonctionnaires, par l'organe du syndicat, cons­
tituent un des éléments les plus actifs et les plus 
nombreux de l'Union syndicale suisse, cette Union 
qui, statutairement, poursuit la lutte des classes et 
le bouleversement de l'Etat et subsidie d'autre part, 
à l'exemple des Soviets, les mouvements grévistes à 
l'étranger. En consolidant la position de nos fonc­
tionnaires, le Conseil national renforce effectivement 
l'Union syndicale. 

Telles sont quelques-unes des conséquences du vote 
du 29 septembre. Ce fut, sans doute, une mauvaise 
journée pour le peuple suisse et pour la démocratie. 

Il est à espérer que le Conseil des Etats insiste 
en faveur de sa solution première et que le Conseil 
national finisse par l'accepter à son tour, dans une 
nouvelle votation. La question si grave de l'échelle 
des traitements de nos fonctionnaires fédéraux rece­
vra alors une solution conforme à la situation finan­
cière de nos services publics. S'il en était autre­
ment, il y aura lieu de voir si le peuple ne devra 
pas être appelé à se prononcer en dernier lieu sur la 
question. 

La réorganisation économique 
de l'Europe 

M. Henry de Jouyenel a exposé sur ce thème, 
à la Chambre de commerce française de Genève, 
certaines considérations que nous résumerons comme 
suit: 

Le désordre économique, conséquence de la guerre, 
auquel l'Europe semble condamnée pour longtemps 
si elle ne réagit, apparaît, à Genève plus qu'ailleurs, 
aux yeux d'un Français: la faiblesse de notre mon­
naie y est cruelle, épuisant notre pouvoir d'achat, 
tandis que les marchandises et produits suisses, char­
gés de tout l'or de leur prix, refluent sur eux-
mêmes. Ici et là, en France et en Suisse, comme 
partout, misère: ici, misère d'un travail d'exportation 
qui affaiblit; là, misère d'une richesse financière 
qui contraint au chômage. On donne partout le 
maximum d'efforts, et l'on n'obtient partout que le 
minimum de rendement. 

L'entrée de l'Allemagne à la S. D. N. va per­
mettre, sans doute, de chercher, ensemble, les condi­
tions européennes d'une vie meilleure sur le plan 
économique. 

Au stade de la pacification politique doit succéder, 
dans l'œuvre de l'organisation internationale, celui 
de l'entente industrielle et commerciale ,ce qui n'im­
pliquerait pour personne l'abdication ou le renon­
cement, ainsi que le pense M. Stresemann lui-même. 

Pour la réalisation de cette entente, le rôle des 
particuliers, des industriels, des commerçants et des 
banquiers doit être prépondérant. Nous voici au 
« temps des experts » ; il leur appartient de se faire 
entendre et de se faire écouter; ils ont cette qualité 
de se mettre aisément d'accord, ce que les hommes 
politiques ont tant de peine à faire. Entrés dans le 
gouvernement de la chose publique, ils devront y 
rester désormais. 

Or, les experts estiment que la stabilisation mo­
nétaire en Europe devient la condition même de la 
stabilité politique. Toutefois cette stabilisation mo­
nétaire, pour n'être pas un leurre, voire ici ou là 
un danger, suppose une organisation intereuropéenne 
du régime de la production et des échanges. 

Le comité préparatoire de la conférence économique 
y travaille; mais les particuliers, les associations 
professionnelles, les organismes comme les Chambres 
de Commerce auront à jouer un rôle considérable. 

* ** 
Ces déclarations de M. de Jouvenel semblent indi­

quer dans quel sens il conçoit l'action du comité 
préparatoire, de la conférence elle-même et, au préa­
lable, des « experts », dont le comité a prévu la 
consultation. 

Ce Comité préparatoire, composé non seulement 
de représentants dos gouvernements, d'hommes po­
litiques, de fonctionnaires ou parlementaires, mais 
aussi de personnes qualifiées à titre d'experts, s'est 
réuni une première fois en avril et en mai dernier, 
pour établir le programme précis d'une conférence 
internationale. 

11 décida de procéder au préalable à une enquête 
sur les symptômes de la crise et sur les remèdes 
possibles. 

Trois commissions furent constituées dans ce but, 
l'une chargée des questions agricoles, des questions 
financières et de problèmes de la population, la 
seconde, des problèmes relatifs à la production in­
dustrielle et la troisième ceux relatifs au commerce 
et aux marchés. 

Les enquêtes sont en cours et le Comité pourra en 
prendre connaissance dans sa session de novembre 
prochain, qui entendra le rapport de son président. 

Les enquêtes mêmes sont des plus vastes; celle sur 
la production industrielle consiste principalement en 
une étude monographique d'un certain nombre d'in­
dustries essentielles: charbon, fer et acier, cons­
tructions mécaniques et navales, coton, laine, produits 
chimiques, constructions électriques, soie naturelle et 
soie artificielle, pétrole. On voudrait avoir des don­
nées sur le développement, au cours de ces dernières 
années, des industries en question, sur leur capacité 
de production, leur production effective, le nombre 
d'ouvriers occupés et celui des chômeurs, les heures 
de travail, le rendement individuel, les salaires-, 
les matières premières employées, les tarifs doua­
niers, 1 a proportion d'importation et d'exportation, 
les consommation par tête, les prix, l'organisation 
industrielle, l'organisation de vente et d'achat. 

L'enquête sur le commerce et les marchés consiste 
dans la documentation sur les échanges commerciaux, 
en particulier sur les prohibitions d'ordre écono­
mique à l'importation et à l'exportation, sur le ré­
gime des prix, sur les monopoles de vente, d'achat 
ou de transport, monopoles de consortiums ou mo­
nopoles d'Etat, sur les tarifs, envisageant, entre au­
tres choses, une classification uniforme, au moins 
pour les produits standardisés. 

C'est évidemment un travail monumental qui vient 
d'être entrepris; il est peut-être trop vaste et risque 
par cela même de ne pas aboutir et on peut se 
demander s'il n'aurait pas été préférable de sérier 
les problèmes et de chercher à résoudre, pour le 
moment, ceux dont la solution, au point de vue 
des réalisations pratiques, peut paraître les plus 
urgents. 

En procédant autrement, on risque de tomber — 
l'expérience de ces dernières années est là pour nous 
l'apprendre — dans la confusion, le gâchis et enfin 
de compte dans l'impuissance. 

Informations 

Renseignements consulaires. 

Monsieur" Charles Redard, Secrétaire et Attaché 
commercial à la Légation de Suisse à Rio-de-Janeiro 
(Brésil) sera de passage à Lausanne au Bureau 
Industriel Suisse, Grand-Pont S, le 8 et 9 octobre. 
Il se tiendra à la disposition de tous ceux qui dé­
sirent obtenir des renseignements directs sur le 
Brésil, ses industries, son commerce, son marché. 

Pour fixer un entretien s'inscrire à l'avance au­
près de l'Office précité. 

Grande-Bretagne. 

M o n t r e s p o u r l ' av ia t ion mi l i t a i r e . 

Le ministère de l'air a invité l'Institut britan­
nique d'horlogerie (The British horological Institute) 
à nommer un délégué pour étudier, de concert avec 
l'Association britannique de standardisation (British 
Engineering Standards Association) la standardisation 
des montres destinées aux forces aériennes. 

Postes, Télégraphes et Téléphones 

C o r r e s p o n d a n c e t é l é p h o n i q u e a v e c l ' é t r a n g e r . 

En Belgique, en France et en Grande-Bretagne', 
l'heure légale a été rétablie dans la nuit du 2 au 
3 octobre. A partir de ce moment, les taxes réduites 
pour les conversations isolées de nuit ainsi que 
pour les conversations d'abonnement seront appliquées 
entre 22 et 7 heures (heure de l'Europe centrale) 
dans la correspondance avec la Belgique, la France 
et la Grande-Bretagne et dans la correspondance, 
par la France, avec Barcelone, le Luxembourg et le 
Territoire de la Sarre. 

L'échange de la correspondance avec Barcelone 
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avis, et le Luxembourg est limité, jusqu'à nouvel 
aux heures suivantes: 
Barcelone: Les jours ouvrables de 13 à 15 heures 

et de 19 à 10 heures (h. E. c ) , les dimanches 
et jours fériés sans restriction. 

Luxembourg: Les jours ouvrables de 13 à 15 heures 
et de 19 à 9 heures (h. E. c ) , les dimanches et 
jours fériés français sans restriction. 

Commerce extérieur 

Allemagne. 

Le commerce extérieur de l'Allemagne a été ca­
ractérisé, en août, par une légère régression des im­
portations, qui sont tombées de 928,959,000 marks 
en juillet à 919,727,000 marks en août et par une 
faible progression des exportations, qui sont passées 
de 821,279,000 marks en juillet à 833,917,000 marks 
en août. De ce fait, le déficit de la balance com­
merciale, qui atteignait 107,680,000 marks en juillet 
a été ramené à 85,810,000 marks en août. 

La diminution des importations porte uniquement 
sur les objets d'alimentation, tandis que les ma­
tières premières sont en léger progrès. 

A l'exportation, ce sont les objets d'alimentation 
et surtout les matières premières (charbon) qui 
ont subi une forte augmentation ; par contre, les 
exportations d'objets fabriqués ont décliné. 

Durant les sept premiers mois de 1926, les im­
portations ont atteint 6,276,538,000 marks et les 
exportations 6,449,478,000 marks; l'excédent des ex­
portations a donc été, pour cette période, de 272 
millions 933,000 marks. 

Autriche. 

Le déficit de la balance commerciale autrichienne 
marque, au 30 juin 1926 (526 millions de shillings) 
un accroissement de 50 o/o par rapport au 30 juin 
1925 (349 millions de schillings). Les importations 
de produits italiens, britanniques et américains ont 
sensiblement fléchi, alors que celles de produits 
français et polonais ont marqué un sensible relève­
ment. En matière d'exportation, on constate un 
fort recul des exportations autrichiennes en Alle­
magne et en Pologne, en revanche, un accroisse­
ment considérable de ces exportations en Russie. 

Bulgarie. 

Pendant le premier semestre 1926, les importa­
tions ont été d'environ 160,000 tonnes, soit de 
2,931 millions de leva contre 211,000 tonnes et 
3,694 millions de leva en 1925, même période, soit 
une diminution de 18 o/o. 

Pologne. 

Les exportations polonaises se sont chiffrées, au 
mois d'août, par 225 millions de zloty, tandis que la 
valeur des importations était de 161 millions. L'excé­
dent par lequel se solde la balance commerciale 
polonaise, pour le mois d'août, s'élève donc à 64 
millions de zloty. 

Chronique des métaux et diamants 

L ' a c h a t d e 1 or e n F r a n c e . 

crurent tenir le métal qui donne son nom à la 
république, l'argent, et leur déception fut grande 
quand ils reconnurent leur erreur. Aussi, par mépris 
de leur trouvaille, qui, par son aspect, imitait le 
« plata » — l'argent — il l'appelèrent de son dimi­
nutif: platine. Il y a un demi-siècle encore, le 
platine était presque sans valeur. Et puis, tout à 
coup, des qualités se révélèrent; on s'aperçut que les 
photographies en platinotypie étaient inaltérables, 
les savants, les bijoutiers, les dentistes tour à tour, 
lui reconnurent des vertus. Du coup, son prix monta. 
Il monta si bien qu'après avoir longtemps souffert 
en silence d'un injuste dédain le platine prend au­
jourd'hui sa revanche, puisque son prix atteint six 
fois celui de l'or. 

Dernière heure 

Paris 
Platine 
Or 
Argent 

Londres 
Or 
Argent 

New-York 
Argent 

27 sept 
1-6.000 
ii.POO 

.770 

84 11 »/Ï 

39 ' / , 

28 sept. 
145.000 
24.700 
'1.(70 i 

84/H '/> 
27 — 

58 Vi 

1 act-
135.000 

.'24 9110 
740 

*6V18 

57 '/-

Changp sur Paris fr. 

Escompte et change 
Suisse: Taux d'escompte 

2 oct. 
135.000 
24.9.00 
740 

26 'Vu 

57.7/8 

14 55 

P o r t u g a l . — Dro i t s d e d o u a n e m a j o r é s . 

Le Département fédéral de; l'Economie publique 
nous informe qu'une élévation des droits sur les 
montres est imminente. 

Voici les droits qui vont être appliqués: 
Montres de poche: La pièce . 

en or ou platine Escudos-or 6 8 00 
en plaqué 3 $ 0 0 
argent ou métal 0 $ 80 ; 

Montres-bracelets : 
en or ou platine 7 $ 00 
argent 1 $ 20 , 

Nota: Les montres ornées de pierres (vraies ou 
fausses) payent le double des droits ci-dessus. 

Le tarif ci-dessus est déjà approuvé, il ne manque 
que la signature du ministre des finances pour être 
publié et mis en vigueur. 

Dès que les modifications ci-dessus seront con­
firmées, la Fédération Horlcgère Suisse ne manquera 
pas de le signaler. 

Registre du commerce 

France 
Qr. Bretagne 
UpS. A. 
Canada 
Belgique 
Italie 
Espagne 
Portugal 
Hollande 
Allemagne 
Autriche 
Hongrie 
Tchéooslov. 
Russie 
Suède 
Norvège 
Danemark 
Bulgarie 
Roumanie 
Yougoslavie 
Grèce 
Pologne 
Turquie 
Finlande 
Argentine 
Brésil 
Indes 
Japon 

Raisons sociales. 
Enregistrement : 

29/1X/26. — Schwab et Brandt, soc. n. coll. (Max-
Eugène Sch., de Chiètres, Fribourg, René-Louis B., 
de Renan, Berne), horlogerie-dé précision, 22, Rue 
du Mont-Blanc, Genève. 

27/IX/26. — Georges Imobersteg (Jean-Q. I., de 
Zweisimmen), horlogerie-joaillerie, Avenue du Kur-
saal 23 Planches-Montreux. 

CO T E 
5 Octobre 1926 

avance s/nantissement 
Parité Escompta 

en fr. suisses °/o 
100.— 

25.22 

3Vs 
4 V« 

Demands Offre 

7'/, 
5 
4 

14.55 
25 08 
5155 
5.16 

13.95 
19.40 
77 60 
26 — 

206 90 
123.10 
72.90 
72 20" 
15.30 

14:85 
25)14 
52185 
51495 

14 25 
19,170 
78*0 
2 7 , -

»07,(60 
123 40 
73{80 
7*80' 
15?3Ö 

Métaux précieux 
Argent fin en grenailles 
Or fin, pour monteurs de boîtes 

» laminé, pour doreurs 
Platine manufacturé 
Boîtes or et bijouterie, Cote N° 

3 septembre 1925. 

fr. I l l ,— 
» 3500,— 
. 3575,— 
fr. 21.90 

le kilo 

le gr. 
en vigueur dès le 

100 Frs 
1 Liv. st. 
1 Dollar 5.18 
1 Dollar 5.18 -

100 Frs 100.— 7 
100 Lires 100.— 7 
100 Pesetas 100.— 5 
100 Escudos 560.— 8 
100 Florins 208,32 3'/: 
100 Reichsmlc 123.45 6 
100 Schilling 72.93 7 
100 Cour. 105.— 6 
100 Cour. 105— 6 
100 Roubles 266.67 5Vs 
100 Cr. sk. 138.89 4 V: 
100 Cr. sk. 138.89 5 
100 Cr. sk. 138.89 5 
100 Leva 100.— io 
100 Lei 100.— 6 
100 Dinars 100.— 6, 
100 Drâchml ' 100.— SVS 
100 Zloty 100.— 10 

1 Liv. turq. 22.78 -
100 Mksfinl. 100,— 7*1 
100! Pesos : 220.-H Wj, 
100 Milreis 165. 
100. Roupies 168.— 4 
100 Yens 1'258.— 17,3 

) par million 
Cote du Diamant Boart. 

(Prix de gros pour quantités minima 5000 carats 
comptant). 

Diamant boart fr. 20.80 a fr. 21.— 
Quai, super. fr. 0.30 à fr. i.20 

- par carat en plus. 
(Comm.' par Lucien Baszanger, Kiènève). 

Diamant boart & 0/16/8 comptant. 
(Comm. par L. M: Van Mop pes G- Sons, Londres). 

Reproduction interdite 

438.— 
J13.— 
137 — 

3.70 
1 2; 65 
'.' 9.12 

2.20 
:lï,80 

!240;50 
77 -

(487 -
260.— 

43860 
1 IISVBO 
• 137-50 

3.77 
.-.2.78 
ï.9.17 

2.90 
»"£8.05 

>1Ï13.— 
7 3 -

189.— 
252.50 

Banque Nationale Suisse. 
Situation au 30 Septembre 1926. 

Encaisse métallique : 
or . . . 437.114.012,95 
argent . 80.226.705,— 

Actif. Changements depuis 
la dernière situation 

• Fr. 
517.340=717,95 

Portefeuille 345.054.547,04 
Avoir à vue sur l'étranger , 
Avances sur nantissements . 
Titres 
Correspondants 
Autres actifs 

Londres 
Cuivre 
Electrolytique 
Etain 
Plomb 
Zinc 

comptant A terme 

Une loi du 7 août 1926 a décidé que «la loi du 
12 février 1916, interdisant l'achat à prime des 
monnaies nationales, ne s'applique pas à la Ban- j 
que de France », et elle a autorisé la Banque de j 
France à procéder à des achats d'or, d'argent et • 
de devises sur le marché. 

Conformément à la faculté qui lui est donnée ' 
par la loi précitée, la Banque de France achète j Bureaux 
depuis le 27 septembre jusqu'à nouvel ordre, les , 
pièces de monnaie françaises et étrangères d'or et ' 
d'argent, à un prix fixé par elle d'après la valeur j 
du métal fin contenu dans ces pièces. I 

Le prix auquel la Banque de France achète le ' 
gramme d'or ou d'argent fin contenu dans les , 
pièces qui lui sont offertes est fixé, jusqu'à nou­
vel avis, à 19 fr. 75 par gramme d'or fin, et à 
59 centimes par gramme d'argent fin. 

Au taux de 19 fr. 75 par gramme d'or fin, le 
prix d'achat de la pièce de 20 fr. est de 114 fr. 70; ! 
celui de la pièce de 5 fr. à 59 centimes par gram- < 10- P o r r e n t r u y 
me d'argent fin, est de 13 fr. 25. j J i - | t " £ m j ® r 

Au dernier bilan de la Banque de France, les '• '*• Schai lhouse 
avances à l 'Etat sont en diminution de 450 mil- j !«• Tramelan _ 
lions. La circulation des billets a pu être réduite 
de 406 millions. 

1 oct. 
58 Vis 
66 V4 

315 8/4 

37 '/1« 
34»/,» 

4 oct. 

58 '/.e 
tW.V« 

317 V. 
31V« 
34 «/i. 

1 oct. 

S9,V.. 
66'/> 

304 — 
31 ' /4 
34 ' /M 

4 oct. 
5t>.»„, 

•66»/. 
306 Vo 
31 V, 
34 'As 

18.?, 74.800,-
45.661.372,44 

6.198.181,45 
21.304.202,47 

•18.845.379,37 

972.879.200,72 

+ 6.646.389,20 

+ 25.410.249,10 
353.800,— 

2.8651656,45 
2 838,70 

6.205.168,03 
2.539.228,84 

+ 
+ 
t-

+ 

Passif. 
Fonds propres 32.440.858,48 
Billets en circulation . . . . 833.924.505,— 
Virements et de dépôts . . . 86.011.333,65 
Autres passifs 20.502.503,59 

972.879.200,72 

+ 70.931:315,-
—i 28.005'.1SB,99 
+ 1.091.523J91 

— 

Contrôle fédéral des boîtes de montres d'or, d'argent et de platine 

1. 
2 
3'. 
4. 
5. 
6. 

Bienne 
Chx-de-Fds 
Delémout 
FLeurier 
Genève 
Granges 

7. Locle 
8. Neuchàte l 
i). No i rmont 

Boites plaline 
1925 1926 

89 
623 

Poinçonnement du mois de Septembre. 
' Bottes de montres or Bottes de montres argent Totaux Sept. Totaux Janv.-Sept. 

298 

301 266 

1925 

2.472 
78.466 

12 
184 

i l 386 
2.376 
9.867 

87 
4.680 

7.170 
84 

2.975 

1926 

3.023 
60.748 

1.680 
8 554 
1.241 
7.762 

547 
5.026 

6.400 
12 

3.535 

1925 

25.788 
5.640 

11.434 
9.947 

30.315 
31.286 

8.843 
2.900 

21.665 
15.904 
10.967 

3.667 
20.023 

1926 

l i . 886 
3.009 
2.556 
4.886 
9.153 

12.846 
4.730 
2.683 
4:774 
7.752 
9.036 

818 
7.664 

1925 

28.349 
84.729 
11.446 
10.131 
42.-002 
33)664 
18.410 
2.987 

26.350 
15.904 
18.137 

3.751 
22.998 

1926 

17.909 
64.055 
2.556 
6.566 

17.973 
14i087 
12:492 
a.230 
9.800 
7.752 

15.436 
830 

11.199 

1925 

256.243 
570.168 

63.751 
65.789 

296.244 
236.266 
150.587 

35.488 
155.757 
123.574 
128.118 

29.766 
172.548 

192B 

154.312 
576)182 

60.975 
58.851 

222:793 
135/f47 
100.»32 

24:601 
109,975 

65.218 
130.284 

11.$29 
95.761 

L e p l a t i n e . 

Le platine fut découvert en Argentine, 
première fois par des Européens. Les 

pour la 
chercheurs 

Total 1013 

' Di f fé rence+1926 — 

-j-1925 449 

564 119.466 98.528* 198.379 84.793 318.858 183.885 2.284.29» 1.745:960 

- 20.938 . — 113.586 — 134.973 

Dont 14.412 bo i t e s or b a s à t i t r e s contremarquées. 

588.339 
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Tout ce qui concerne la Radïolumïnescence 

Téléphone 14.78 M I C H E L T I S S O T , la CtiaUX-dC FOndS ûma Droz 118 

Seul dépositaire en Suisse des produits lumineux de la Maison A N D R E D E C O L O M B E S , 
P A R I S . Chimistes spécialisés dans la branche, depuis 191 i. 

Nos sels lumineux verdâtres sont tous à base de R a d i u m , ce qui leur assure une luminosité 
S t a b l e et d u r a b l e . Vernis et solvant mats ou brillants n'oxydant pas les métaux. 

Nos spécialités horlogères : S e l s l u m i n e u x s o u s b a n d e d e g a r a n t i e . 7 types. Nécessaire 
pour rhabilleur-horloger Toutes les fournitures Radio-actives pour l'exportation. 

Radiumisage de cadrans et aiguilles flexibles. 
Pose soignée. Livraison rapide. Demandez tarif. 

Nouveauté: Sels lumineux rouges, pour genres spéciaux. 

M O N T D E C £%%£ savonnettes, lépines et bracelets 
• ^ ^ ^ 1 ™ ™ • ^ • » W % F i \ f petites et grandes pièces 

sont livrés avantageusement par 

Rössel-Conrad, Tramelan 
Fabrique de montres „La Trame" 

Spécialité ; Savonnettes or. \m Réglage de précision. 

t Fabrique de Pifons d'acier 

Pierre-H. LAHBER 
G O R G I E R (Neuchâtei) 

QUALITÉ RENOMMÉE SUPÉRIEURE 
aux prix du jour. 1393 

:''.'•*' Boîtes Auto -i-' i 
tous genres et grandeurs. 1**1 

Prix avantageux. Livraison rapide et soignée. 

GUGY FRÈRES, Douanne 
Téléphone N° 23. Fabr . de boîtes. p r è s Bienne. 

IG, 
attire l'attention des fabricants d'horlogerie et des parties 
détachées, qu'en date du 26 septembre 1924, elle a déposé 
la marque 

„Bandoola" 
pour montres, parties de montres et étuis. 

Elle se réserve de poursuivre par toutes voies légales 
ceux qui utiliseraient sans aucun droit la dite marque, 
qui est sa'.propriété personnelle. 

La Ghaux-de-Fonds, le 25 septembre 1926. 1392 

Par mandat, 
A l p h . B l a n c , notaire. 

F A B R I Q U E D E C A D R A N S 

Vve E. BARBEZAT-JUVET, Fleurier 
Maison fondée en 1880 887 

Cadrans métal inoxidables. — Tous genres de formes. 
Cadrans émail de forme simple, creusées, fondants. 

Heures émail sur argent. - Passe-parfout émail et métal. 
Cadrans pour montres automobi les. 

Prix avantageux Téléphone No. 64 Livraisons rapide. 

DECOLLETEUSES BECHLER 
les plus avantageuses pour 

toutes les fournitures d'horlogerie. 
Machines autom. aux pignons de finissages 
Machines autom. aux chaussées et minuteries 
Machines autom. aux tiges de remontoirs 
Machines autom. aux arbres de barillets 
Machines autom. aux axes et tiges d'ancres 
Machines autom. aux écorces de cylindres 
Machines autom. aux vis, etc., etc. 

CHLER, FABRIQUE 
DE 

MACHINES M O U T I E R 
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CH. HAHN&C9 
FABRIOUE D'EBAUCHES 

Q u a l i t é so ignée 
LANDERON 

C a l i b r e s i n t e r c h a n g e a b l e s . 
Remontoirs soignés, plats et extra-plats, haut. 14/,2, I6/12, 18/12, 20/12, 23/12 et28/ i a 

Nous l ivrons tous les g e n r e s de 5 à 40 1 ig., cy l indre et a n c r e . 

achines per fec t ionnées 
pour la fabrication de 

Boites de montres en tous genres et en tous métaux. 

Anneaux, Pendants, Couronnes, Bijouterie, Lunetterie, etc. 

Laminoirs de divers types. 
Machines à refrotter les carrures, les 

fonds, les cuvettes. 
Machines à Ciseler les carrures et les 

lunettes (modèles déposés). 
Machines à tourner, revolver ou panto-

graphes. 
Machines à fraiser dloerses. 
Machines à rétrelndre et tréfiler. 
Machines à marteler. 

Références de l e i \o rdre à disposi t ion. 

LES FRERES BREGUEÏ, GENÈVE 
74,rue de Carouge 

|lllllllllllllllllllllllllllllllll!llllll!llllllllllllllllirillllllllllllll!IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIlllllllIH 

| PIERRES FINES I 
| LECOULTRE FRÈRES 1 
| L U C E N S (VAUD) | 

H S u c c u r s a l e s à R O L L E e t C H I A S S O | | 

g Maison fondée en 1889 1231 S 

M Balanciers glaces et gou t t e s , dep. le d iamèt re 5 f§ 

|= Qualités courantes et soignées = 

Grande production 

= r 

= e 

1 S 

S P É C I A L I T É 
D E P I E R R E S A E M B O U T I R 

iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiin 

KB" 
Marque de fabrique 

déposée 
Poinçon 
deMaitre 

Fabrique de Boîtes 

KESSI FRÈRES S.A. 
BIENNE 

Boites de montres plaqué or laminé 
Qualité soignée 

Grande variété de boîtes bracelets, rondes et deforme 

Grandes pièces, lépines et savonnettes, de 13 à 20 lig. 

Bottes livrées complètement décorées et terminées 577 

TéléphoneN° 49. 

1 Assortiments cylindres pivotes, 

qualité soignée, de 5 à 20'". 

2. Décolletages pour horlogerie 

de haute précision. 4707 

C Y L I N D R E S. A., LE LOCLE 

(Ë)= =15) 

FABRICANTS D'HORLOGERIE SOIGNÉE 
Demandez vos 

Pignons à pivots levés chez 

HERMANN KONRAD S.A. 
Axes de balanciers pivotes chez 

HERMANN KONRAD S. A. 
Tiges d'ancre pivotées chez 

HERMANN KONRAD S.A. 
Arbres de bari l lets finis chez 

HERMANN KONRAD S.A. 
La plus importante maison fournissant ces articles en qualité 
irréprochable. — Plus de 100 machinés à décolleter en usage. 

Prenez note de notre adresse exacte: 

HERn/WN KONRdD S .A. HOUTIER 
m: 

C l _ A C O N D E M I N E ) Maison fondée en 1913. 1439 

:@ 

ÉBAUCHES ET FINISSAGES 

Fabrique „L 'ESSOR", Court 
TÉLÉPHONE N- 12 

8 Vi lig- rond 
échappement II) i/2 lig. 

9'/« 'ig- rond 
échappement 10 </a lip. 

7 »/4 Ug- r o n d 
échappement 8 "< lig. 

51/2 lig- ovale 
échappement 9 >/< lig. 

3 >/< lig. rectangle 
le plus petit mouvement avec échappement 8 lig. 

975 

Sur demande, nos calibres ronds sont préparés, pour bouchons sertis interchangeables. 

Si vous avez besoin : Es 
d'axes de balanciers pivotes §§ 

de tiges d'ancre pivotées S 
d'échappements pivotes S 

de grandes-moyennes à tiges pivotées S 
de petites-moyennes à pivots levés = 

de champs à pivots levés = 
de chaussées et grandes-moyennes percées outre = 

de minuteries = 
de tiges garnies en qualité extra soignée = 

d'arbres de barillet qualité extra soignée. g 

Adressez-vous à une maison de confiance qui soit k même de =J 
livrer rapidement et bien : Ces avantages, c'est la fabrique | | 

„AZURÉA" CÉLESTIN KONRAD I 
à MOUTIER | 

qui peut vous les offrir, seule maison vraiment spécialisée et ne =j 
fabriquant que ces articles. 609 j= 

S u r d e m a n d e s p é c i a l e , n ' I m p o r t e q u e l l e c o m m a n d e = 
p r e s s a n t e p e u t ê t r e e x é c u t é e d a n s l e s 24 h e u r e s . [Ë 

— Demandez échantillons et prix s. v. p. — = 

IiiiiiiiiniiiiiiniiniiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiniiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiN 
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U H R F E D E R N W A T C H M A T E R I A L S I V I A I I M S R R I I M G 

Fabrique de ressorts de montres / / Maison fondée en 1780 

C H A R L E S R O B E R T 
EMILE GEISER, successeur 

Adr. télégraphique: SPRINGS CHAUXDEFONDS 

%*>?«•/ 

JURA WATCH Co., Delémont <swiss> 
Manufacture de Montres Roskopf soignées et à bon marché pour tous pays. 

La plus grande production en savonnettes electro et dorées simple et garanties à l'acide. 1416 

S p é c i a l i t é p o u r l ' A m é r i q u e d u N o r d , l ' A m é r i q u e d u S u d , 
Montres portefeuilles 19/26'" l ' A n g l e t e r r e e t C o l o n i e s . Continuellement des nouveautés. 

TERMINEURS 
Qui peut entreprendre, livrable jusqu'au 20 novembre 

1926, sans faute, 20 grosses de terminages 8 Va - 13 lignes 
A. S., cal. 552, 6 et 15 rubis? 

On fournit tout. 
Réponse très urgente sous chiffres P 1435 C à Publi­

eras Chaux-de-Fonds. 1435 

KM/2 Hg;.c. 390 
ancre à vue 

Interchangeabilité absolue 

lOVzl ig- c. 128 
ancre a vue 

6 Vz l ig- c. 425 
assort 10 lig. 

Larg. 1480 - Long. 2495 

F A B R I Q U E D ' É B A U C H E S 

1363 

9 »/* lig-. c 385 
ancre à vue 

88 /« l ig , c. 361 
ancre à vue 

SCHILD FRERES & Co. 
GRENCH EN (SUISSE) 

La qual i té garantie abSOlue de nos 

orages de roues 
tous genres, est une sécurité pour tous les fabricants. 

Adressez-vous en toute confiance a u s e u l S p é c i a l i s t e 

Georges HUGUEN1N 
1, Quai du Bas BIEN NE Téléphone 7.96 

A c i e r s a r g e n t , en triples et en pieds 
CORDES A PIANO 

NOTZ & Co, SIENNE 

D É C O L L E T A G E S I 
Axes de bal., fiées d'ancre, pignons, perçages 

Tous genres . P r i s avantageux. Qual i té ex t ra . 

Schweizer & Co, Bückten (Bale) 

FABRIQUE D'HORLOGERIE 

Cfe» L'Eplaffenier, Chaux-de-Fonds 
Téléphone 14.60 Rue Fritz Courvoisier 3 

Spécialité de petites pièces et mouvements de forme cyl. 

ainsi que 

tous genres de calottes en or, argent et plaqué 

OFFRES ET DEMANDES D'EMPLOIS 

Visiteur 
pour pièces acier 
e s t d e m a n d é par importante fabrique 
d'horlogerie. 

Adresser offres écrites sous chiffre P 6460 J 
à Publicitas St-lmier. 1433 

Employé 
sérieux, actif, très routine dans la fabrication d'horlogerie, 
pouvant aussi s'occuper de la comptabilité, correspondance, 
contrôles, écots, etc., désire changement de situation. Préten­
tions modestes. Au besoin s'intéresserait financièrement ou 
accepterait association dans commerce prospère. 139) 

Ecrire sous chiffre P8505T, à Publicitas, La Chaux-de-Fonds. 

Représentation 
R e p r é s e n t a n t en horlogerie, taébli à Genève, offre 

ses services à fabrique d'horlogerie qui voudrait avoir un 
a g e n t sur la place de Genève. 

Offre aussi ses services à maison d'importation aux 
E t a t s - U n i » ou autres pays d'outre-mer, pour soigner ses 
achats et expéditions. 14S8 

Meilleures rélérences à disposition. 
S'adresser sous chiffre C76I0X à Publicitas Genève. 

*ctoa»|| ETTQUtUttJ ET 
CKHCTSDeiUXe 

HNBEUEF. 

Importante fabrique d'horlogerie 
du Jura Bernois S 

demande un technicien 
(Directeur)' pouvant faire la' correspondance fran­
çaise et allemande. 1438 

Belle situation. Discrétion assurée. 
Ecrire sous chiffre P 4684 P à Publicitas, Bienne. 

Demoiselle 
au courant de tous les travaux de bureau, habile 
dactylo-sténo, française, anglaise, allemande, con-' 
naissant bien la branche horlogère, cherche poste de 
confiance. 

Faire offres sous chiffre R 3 2 3 1 U à Publi­
citas, Bienne. j 1442 

Achat et Vente 

A VENDRE 
1 outillage complet pour la 

fabrication du cadran métal. 
2 décolleteuses «Petermann 

N* 2 ». 
1 banc revolver. 
2 balanolers à bras. 

Ecrire s. chiffre JH 3072 Gr 
aux Annonces suisses S. A. 
Grenchen. 1434 

On 

a 
mouvements IOV2 WS-
ancre, 6 et 15 rubis. 

Faire offres détaillées 
avec prix à c a s e p o s ­
t a l e 2 9 5 6 B i e n n e . 1441 

On che rche à acheter 
d'occasion 

une machine à creuser 
les noyures, BURRI. 
Faire offres à eue postale 

10775, Bienne. 1419 
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DIVERS 

Angleterre et Colonies 
A n c i e n n e m a i s o n de g r o s avec b o n n e clien­

tèle offre p l a c e m e n t r a p i d e de s t o c k s e t de 
p r o d u c t i o n s en lous g e n r e s de m o n t r e s et 
ho r loges . V e n t e à la c o m m i s s i o n . 1151 

F a i r e offres à B M / B V B D L o n d o n W . C. 1. 

E n g l i s h m a n fully a c q u a i n t e d w i t h w a t c h 
i n d u s t r y w i s h e s to e n t e r i n t o r e l a t i on w i t h 
(irm o r firms in v i e w of o b t a i n i n g s e r i o u s 
col lec t ion of all k i n d s of w a t c h e s for « V e n t e 
su r place» in 

India and Egypt 
also s a m p l e s of c h e a p w a t c h e s for the plac ing 
of l a rge o r d e r s . Voyage cou ld be a r r a n g e d 
i m m e d i a t e l y . 

F o r p r o p o s i t i o n s a p p l y to Publicitas Chaux-
de-Fonds, No. P15688 C. HOI 

C o r r e s p o n d e n c e : E n g l i s h , F r e n c h , G e r m a n . 

ADOLPHE ADLER 
3 , R U E : A D R I E N L A C H E N A L , 3 

G E N È V E 

Brillants cl Roses 
A C H A T S V E N T E S 

T A I L L E R I E S 
Spécialités en tous genres de brillants pour la décoration 

des montres et de la bijouterie. 1387 

ACHAT E t VENTE 

Vente volontaire 
Machines. Outils. Mobilier. 

Samed i , le 9 o c t o b r e 1 9 2 6 , dès 8 h . d u m a t i n . 

Pour cause de maladie, il sera vendu en bloc ou 
en détail, au domicile de M. E. Burri, mécanicien, 
rue Dufour 69, à Bienne, une installation complète 
pour la petite mécanique, les étampes et le décou­
page des plaques de cuivre pour cadrans émail. 
Important stock de plaques de toutes grandeurs. 
Quelques meubles et lingerie. 

L'atelier installé, avec bureau et téléphone, pour­
rait être loué par tout acheteur en bloc; magni­
fique occasion pour débutant. Pour visiter, prière 
de s'annoncer à l'office soussigné. 

1407 Bureau des tutelles de la ville de Bienne. 

ACHAT ET VENTE 
Office des faillites du Locle 

L'Office des faillites du Locle, Administrateur 
de la masse en faillite de Fabrique d'Assortiments 
La Fourmi S. A. au Locle, offre à vendre de 
gré à gré, en bloc ou séparément, l'immeuble à 
l'usage de fabrique et habitation, ainsi que les 
machines, outillage et fournitures compris dans l'ac­
tif de cette masse. 

L'immeuble, contenant 3 beaux logements, jouit 
d'une belle situation, dans quartier tranquille. 

Pour visiter, s'adresser à l'Office soussigné où 
les offres seront reçues jusqu'au 15 octobre 1926. 

L e Locle, le 29 septembre 1926. 

Office des Faillites, 

1413 L e Préposé, Tell-Ed.Pochon. 

Vente d'horlogerie 
V e n d r e d i le 8 O c t o b r e 1 9 2 6 , dès 2 h. 

de l 'après-midi , à l 'Hôte l B i e l e r h o f à B i e n n e , 
i l sera vendu aux enchères publ iques , p rovenan t 
de la faillite de la ra ison sociale Emile Judi th 
S. A. , à B i e n n e : 

8 m o n t r e s o r d ' h o m m e s , 5 8 3 m o n t r e s 
d ' h o m m e s , argerjt, p laqué, n ie l et métal , 

7 9 4 mouvemen ts t e r m i n é s 15-17 l ig . 
Est imat ion totale 21,000 fr. 1431 
Bienne, le 2 octobre 1926. 

Office d e s f a i l l i t e s d ô B i e n n e : F luckiger . 

Verres ronds et de formes 
pour pendulettes 

montres-auto, e tc 

I N C A S.A., 
La Chaux -de -Fonds 
Paix 87 4848 Tél. 11.06 

DEB0VAS.A. 
Chaux-de-Fonds et Genève 

Le mei l leur fe rmo i r à 
press ion pour brace­
le ts-montres. 370 

Etats-Unis 
Oros acheteur américain, arrivant prochainement 

en Suisse, désire obtenir prix et conditions pour 
grandes commandes de mouvements dans les genres 
suivants: 

23,6% (101/2 lig-) ancre, 6 rubis, . spiral plat, ca­
dran métal, 

23,6% (101/2 lig.) dito, 15 rubis, spiral Breguet.' 

15 ,2% (68/4 lig-) ancre, 6 rubis, rectangle, spiral 
plat, cadran métal, 

15,2% (6 3/, lig.) dito, 15 rubis, spiral Breguet, 

14,6% (6 Va lig.) ancre, 6 rubis, ovale, spiral plat, 
cadran métal, 

1-1,0% (6 Va lig.) dito, 15 rubis, ovale, spiral Breguet, 
29 ,3% (13 lig.) ancre, 6 rubis, spiral plat, 
29 ,3% (13 lig.) dito, 15 rubis, spiral Breguet. 

12 size, 6 rubis, spiral plat, 
12 size, 15 rubis, spiral plat. 

Faire offres détaillées sous chiffre P 22390 C à 
Publicitas, La Chaux-de-Fonds. 1440 

ACHETONS 
100 gr. mouvements 19 ,7% ( 8 ^ lig.) ancre, à sec, 

grand échappement, 15 rubis, spiral plat, balancier 
coupé. 

60 gr. mouvements 23,6 % (10 1/2 lig-) ancre, à sec, 
15 rubis, spiral plat, balancier coupé. 
Faire prix sans cadrans. 

Il ne sera répondu qu'aux offres donnant les prix. 
Faire offres sous chiffre P 22388 C à Publicitas, 

La Chaux-de-Fonds. 1436 

Atelier et maison à 1 famille 
à v e n d r e d e s u i t e . 

Si tuat ion à une heure de Bienne, à proximité du 
t r am. La maison comprend S chambres , 1 cuisine, 
chambre haute , grand galetas , less iver ie . chambre 
de ba in , véranda . L'atel ier contient 20 à 30 places. 
Electricité, force motr ice , 24 prises pour lampes 
électr. , 1 bureau , té léphone. Crand j a rd in avec 20 
espal iers , garage d 'auto. 

Ecrire sous chill'. V.3114U à Publicitas Bienne. 4383 

Achat et Vente 

Graveurs et 
A vendre l'outillage 

complet d'un atelier com­
prenant une dizaine de 
tours et machines, un mo­
teur, et transmission, di­
verses pinces, des molet­
tes, etc. 1425 

Demandez l'adr. à Orell 
FOssIi Annonces, Neuchâtel. 

A VENDRE 
un lot de mouvements 
22,0mm (9 3/4'"), ancre, sans 
marque, très bonne qua­
lité. 

A vendre aussi un lot 
de calottes or blanc 18 kr. 
de forme, avec et sans 
joaillerie. 

Offres sous chiffié 
P 22373 C à Publicitas 
Chaux-de Fonds. 1426 

Billes 
en 

Acier, 
Bronze 

où rout autre métal 
Précision parfaire. 

Qualité irréprochable 

AMSLERcC? 
FEUERTHALEN-
SCHAFFHOUSE 

Mouvements 
cylindre 

l l ,8m m (5y4"'), i4,6mm (6V2'") 
lo,2mm (6'À'") sont livrés 
avantageusement, qualité 
garantie. 825 

G. FROIDEVAUX 
Fleurs 3V — Tél. 26.02 
La C h a u x - d e - F o n d s 

Fi & Ad. Droz 
Parc 91, 486 

La Chaux-de-Fonds 
livrent avantageusement 

mouvements, depuis 4 lig. 
ovale. 

Bottes platine 
ex t ra légères 

On demande fabricant 
de formes ovales et rec­
tangles, lunettes repercées 
pour sertir brillants. U30 

Paiement comptant. 
Offres avec poids et prix 

façon à case 491, Rive, Genève. 

Fabricants d'horlogerie 
ayant des mouvements 

6 7* lig. Sonceboz 
rectangles, 15 pierres 

très avancés ou terminés 
sont priés de faire offres 
sous chiffre A 7 6 0 1 X à 
P u b l i c i t a s G e n è v e , use 

1 3 1 aire 
On demande à acheter 

mouvements 13 lig. ancre, 
livrables dans ia quin­
zaine. 

Faire offres à c a s e p o s ­
t a l e N° 10431 , La Chaux-
d e - F o n d s . 1443 

Offres et Demandes 
d'emplois 

connaissant la partie à 
fond, ainsi que l'outillage, 
cherche place pour date à 
convenir. 1406 

Certificats à disposition. 
Adr.off.s.chiff.P223BOCà 

Publicitas La Chaux-de-Fonds. 

REPRÉSENTATION 
Fabricant d'horlogerie, 

visitant tous les magasins 
d'horlogerie-bijouterie, 

cherche 
représentation générale 

pour la Suisse d'articles 
intéressants. 

A d r e s s e r offres sous 
chiffre C 58691 X, à Pu­
blicitas, Genève. 1399 

Horloger complet 
visiteur, acheveur, déeqt-
teur, cherche place. 

Ecrire sous chiffre 
P 15686 C à Publici tas 
Chaux-de-Fonds. 1388 

DIVERS 
D O R A G E S 
de mouvements et roues 
en tous gt nres, prix mo­
dérés, spécial i té de do­
rage américain. 1063 

Roues circulaires. 

Ernest Aeschlimann 
Numa Droz HS 

Chaux-de-Fonds. 
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•i ."!.:• Bande lier * 
téléphone 1.80 

s'est fait une 

Saint-Imier 

réputation 

dans le bon 

(téléphone 1.8.0 

exécute avec une 

bieniacture parfaite 
et par 

procédé spécial 

jYicl^elage ^=^ 
et le bon 

'- jtfrgentcrge 
de tous les genres de mouvements de montres. 

jîteliers à 
grosse production 

£& 

jonglages de ponts 

Çravure de lettres 
Commissionnaire pour la Ghaux-de-ponds, 

Se Socle et Jramelan us 

Sivraispns rapides 
Qualité de travail 

impeccable 

<&. > «.*. 

Demandez les Ebauches 

KURTH FRÈRES, Granges 
Dernières Créations 

7 '/t lig. avec assortiments 8 */« lig. 
8% et 9aA lig. avec assortiments 10 7« lig. 
4 V» lig- tonneaux et 5 lig. oval avec échappem. 8 lig. droites 

r 

Cal. 151 Cal. 145 Cal. 15û 

19,5 mm = 8 «/4 lig 
Hauteur 3,4o mm 

H,6xl8 = 4\Ylig- 12,5|X19,5 = 5 lig. 11,6X18 = 4 '/»lig. 
Interchangeable, aveo et sans sertissages. 2970 

- 4 . 
- w 

Fabrique suisse de Ressorts de montres LE S O L E I L À. C. 
en tous genres et pour tous pays 339 

7 Repos LA CHAUX-DE FONDS Repos 7 
CoiiiiiilMMfon. E x p o r t a t i o n . 

Ressorts soignés. Spécialité : Ressorts renversés. 
Ressorts à développement concentrique 
ponr chronomètres et montres de précision. 

Ressorts aveo brides et genres américains. 
Uhrfedern. Wateh springs. Molle di orologi. Mettes para relojes. 

Travers 
T é l é p h o n e 20 

Toutes les pierres pour l'horlogerie 
Assortiments complets pour tous les calibres. 1308 

Prix avantageux. Livraison par retour. Grande production. 

piiiiiiiminiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiM 

I Pierres Unes pour l'Horlogerie ^ ^ ^ J ^ C j 
== en tous genres 
H RUBIS, SAPHIRS, GRENATS g \ 
= PIERRES BLEUES • 4 1 ^ 

1 G. 
}}Ltow*±i 

xz° 
tfett^. 

té\ev 
15-1L 
1062 

Qualité soignée = 
et bon courant. = 

— Livraison rapide. — | | 

Prix les plus avantageux du jour, §g 
gnlIlHllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllUlllllllllllHIIIIIIIIUIIIIIIIIIlllllllllIllllllllllllUlllllllH 

NOUVEAUTÉ 
Quels grossistes s'intéresseraient pour 1927 à la vente de 

montres de poche et de montres de devanture, battant la seconde. 
S'adresser à la maison 

Barbezat-Bôle S. A., Le Locle. 
Une de ces montres a obtenu un premier prix à l'Observatoire 

de Neuchâtel. 1412 

0 @ 

S E R T I S S A G E S 
en tous genres et toutes grandeurs, depuis 4 •/< lignes. 

Travail prompt et soigné. Prix modérés. 

ALBERT STEINMANN, La ChauX-de-FondS 
Téléphone 14.59 826 Leopold Robert 109, 2 ' " étage 

- P I E R R E S F-IIMECS Z 

DECOLLETAGES 
Axes de balanciers, tiges d'ancre, pignons d'échappements, 
gr. moyennes, pet. moyennes, minuteries, chaussées, etc. 

P i g n o n s d ' é c h a p p e m e n t s t a i l l é s . 263 
Travail propre. — Livraisons promptes. 

Selunufz frères, Niederdorf s. Baie 


